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TABLEAU MELANGE 



L'alphabet arabe compte 29 lettres muettes. Chacune d'entre elles se 
h lit avec un son différent des autres. Il e£t essentiel d’écouter la bonne . 
prononciation d’un professeur d’arabe. 
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y Abu Oumama 4k> rapporte: "J’ai entendu le Messager d'Allah ü dire: [J 
« Lisez le Coran car il viendra le jour de la résurrection 
comme intercesseur pour les siens (ses lecteurs assidus). » 

(Rapporté par Moslem) 
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TABLEAU MELANGE 
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Comparez et lisez les lettres ci-dessous en observant leurs différences. 
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Les lettres ci-dessous sont des lettres graves. 
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Les lettres et cJ sont parfois aigüe parfois grave 















































S @ J- / VA ^ , 

LECTURE DES TROIS DIACRITIQUES (VOYELLES) 

Lecture des lettres avec fatha, kasra, damma 
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§F ^ FATHA ~i| 

La sonorité des lettres graves eét "A" et "E" pour les lettres aiguës 
n Elle s’écrit d’un trait oblique sur la lettre. n 
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"flpSelon Omar ibn al Khattab le Messager d'Allah Ü a dit: 

« Ehew yèra élever par ce Livre (le Coran) certaines gens et en 
rabaissera d'autres» (Hadith rapporté par Moslem) 











































If HARF-MAD = PROLONGATION 4f| 

Le Alif seul ( ' ) prolonge la dernière 
[j voyelle pour donner un son (Â) n 
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jjjf « L ’ envie n ’eét légitime que vis-à-vis de deux personnes : un homme 
à qui Allâh accorde une fortune qu ’ il dépense dans le bien jour et nuit ^ 
h et un homme à qui Allâh a donné le Coran si bien qu ’ il le récite dans . 
üj sa prière jour et nuit. » (Rapporté par Al-Bukhârî selon Ibn Omar 4&) 4^ 
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ir^ — ^ 

^ KASRA 

Kasra eé t une petite barre oblique située au dessous de la lettre, 

[j le son de la lettre devient « I » 
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IP 7 «Le meilleur d'entre vous eü celui qui a appris 

le Coran et l'a enseigné aux autres» 

(Rapporté par Al Boukhàri ) ^|j 
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jr^ 

HARF-MAD = PROLONGATION ] 

La lettre (ci) prolonge le son de la consonne précédente 
en y ajoutant la voyelle kasra (î) ou parfois fatha (Â) 
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JF « Celui qui lit une lettre du Livre d’Allâh reçoit une bonne FJ 

action, et chaque bonne action edi décuplée » 
jj^ (Rapporté par At-Tirmidhî) 
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^ DAMMA ' jiï 

F — If 

u La dama s’écrit au dessus des consonnes comme un petit “waw” J . u 
Les lettres dites graves ont une voyelle/sonorité « OU » 
et les lettres aiguës « U » 
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« Celui dont la poitrine ne contient point de 

Coran es ? comparable à une maison en ruine » 

(Rapporté par At-Tirmidhî) Avi 
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if HARF- MAD = PROLONGATION ^f| 

La lettre (J ) prolonge le son de la consonne précédente 
en y ajoutant la voyelle damma (Û) 
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JT~ «Certes Allah élève par ce Livre certains ^fj 

peuples et en rabaissera d’autres » 

(Rapporté par Moslem) 
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w CHEDDA 

Sa présence sur une lettre veut dire qu’il faut prononcer la lettre 
concernée deux fois de suite (double), la première fois avec Soukoun 
jjj^ et la deuxième fois avec la petite voyelle associée au Chadda J 
^ i (Fatha, dhamma ou kasra). . 
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KASRATAN (Double voyelle) 


1 ® 




Sa présence sur la lettre finale d’un mot veut dire qu’il faut 
prononcer (IN) après la lettre concernée. 
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> # » DAMMATAN (Double voyelle) 

Sa présence sur la lettre finale d’un mot veut dire qu’il faut 

prononcer (ON) après la lettre concernée. ^ 
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IP 0 4. DHAMÎR 

Si l’avant dernière lettre en fin de mot n’e& pas vocalisée (sans 

voyelle), le (») « he » en fin de mot est prolongé 1 

sinon elle ne l’eét pas. 
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^ PROLONGATION MAD 

Elle prolonge la voyelle de la lettre sur laquelle elle se trouve de 
^cpiatre voyelles, (le temps de lever et descendre l’index quatre fois) J 
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jjj^ __ L_ PROLONGATION SIMPLE 

k Un trait vertical en dessus ou dessous de la lettre. Elles sont , 

, équivalentes à une durée de deux voyelles. , 
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Dans certains cas le “Alif ’ sans diacritiques (^) 
jjà^ et le Alif-lâm (Ü^) ne se lisent pas.. J 
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LAFZATULLAH 

b Le mot “ALLAH” est parfois attaché à un qualificatif. Dans les cas 1 
_ où la voyelle qui précède le premier (J) « LAM » est fatha ou 
■ damma , il se lit d’une manière grave ; et aiguë si kasra. , 
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APPEL A LA PRIERE 
(ADHAN) 


APPEL JUSTE AVANT LA PRIERE 
(IQÂMA) 


0 ''' Jj ''' 0 y 


ySM ul c^Uwl 
il VI il V ùl J4iî 
il VI il V il igiî 
&Ul JjJ-j IJit^J C)l JugJ-l 
<0)1 (J ô'\ «*»| 

pUil 

s*>Lkîi ^ 

p^-i' Ji- ^ 

lM ïf- 
yS\ il c-^lil 

.il VI il V 


o ^ üM ^ a k*/ 


£SU»I cj^SÏ àul 
il VI il V il jLjit 

4i)l (JI i)\ J^-ül 
ôVJJl Ji- ÿ- 

ci* & 
sV-*æî i c-woii ji 

^51 il c^l il 

.il VI il V 


INVOCATION APRES L’ADHAN 


.jUiüii ô^UJij s^oJi ; Ju 4.3 44JJ1 

«/? û )\j <lL^jJl 

.AjJl&j .13Lolio t4ics5^Jl 
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LES INVOCATIONS A LIRE 

PENDANT LA PRIERE 

A lire trois ou cinq fois 
pendant l’inclinaison 


En se levant de l’inclinaison 

J ^ ^ ù ^ \ J 1 ^ ^ 

Debout après l’inclinaison 


A lire Trois ou cinq fois 
pendant la prosternation 

tpkz;&r- 

En saluant le coté droit et le 
coté gauche 

$1S\ 



Après la salutation (à 
droite et à gauche) 




TRADUCTION : 


(1) Gloire à mon Seigneur le Très Grand. 

(2) Qu’Allah exauce celui qui le louange. 

(3) Notre Seigneur eSt à toi la louange. 

(4) Gloire à mon Seigneur le Très Haut. 

(5) Paix et Miséricorde d’Allah soit sur vous. 

(6) Ô Allah, Tu es la paix et Tu es source de Paix, Tu es béni en 

Toi Même, Toi le Possesseur de la MajeSté et de la Noblesse. 
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PRIERE A RECITER PENDANT LE TACHAHHUD 


c 4) olcACiall c 4) oLSljJl c 4) 

ciîiil ^Iîi l^Î ddp 

il Jlpj iii* fics\ 

l)I c <Ü lLL jsS) *)j 4)1 VI l) 1 wLg-J«l 

. 4 J J-^JJ ôJÛP 


LES SALUTATIONS AU PROPHETE MUHAMMED (Ü) 


c^iLs^ jX->c- 4 (Jl ^Ipj sXs>*j* ^1p 

•&** (_s^ ^j' u j ^ LS^J (*ï?l5?j J* 

JÏ Jij J Ji. c^jU U5 AUJ JÏ Jij 

i# i# ^ ^ 

• wU^C-^ l l «J l 

- ; «*" * y*' J** 


22 






PRIERE PENDANT LA DERNIERE STATION DE LA 
PRIERE DE NUIT (SALAT'AL TAHAJUD) 


c di-Ap ( J>5' jZj j dij jjj c iJ < L)1 

4 h S ij h t °ols 'JÂ Jl dJÇUiÉ- 

H / 

‘ (J* 2ii 

J / / ^ ^ ^ ^ ^ J S ' J s 

C ^ C—£ k»\j ^ ^ £ wL*^J 

\ S * 4 ' s \ S * '' S '' O , * ' 

cLblwip 0| t A>*Jl cLLIAp c-iL>xjj cLu^->*j jj 

. J^>tLo jj jiLSGlj 


PRIERE DE LA DERNIERE ASSISE 
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0 ♦ 0 x 
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i jZÂj\ u>lJlP t jIJlc> ^ cib 

cjU-lîi 

0 

X 0 0 

<ci$ ySj (j-^j lx>&*Jl 
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(j 4jJ ^jA 4jÜ| (Jjjl (J J*A^\ {jA 1 

^ ^ s Jj ^ ^5 ^ 

(3j-£j ^ C 4-Lijj3 ^3*^3 4üL ^j-^I JlS" 

ljs^J^3 1 jJlij Jj>- I ^jJÜ 

cife Sf ^TAû)> -Jj^aJl dJÜÜIj I2j dLIjip 

U L^Jlpj ^i, u i^J c qp^j 'y^ Lm^æj &\ 

c ÜUa>-l ji U^o <j| LU-lj£ Sf Üoj 

^1p axL^- üiT Slj 

Si i* i3j£j>o Si 3 ^ 3 c 3 -? 

U'y ^0 C^ol U llP c 4j 

TRADUCTION : 

J’ai cru en la divinité d’Allah, en ses anges, en ses livres célestes, 
en ses messagers, au Jour du jugement dernier, au destin qu’il soit bon 
ou mauvais. La Résurrection e& véridique après la mort. J’atte&e qu’il 
n’y a pas de divinité (digne d’adoration) autre qu’Allah. Et j’atteste que 
Muhammad e& le Serviteur et le Messager d’Allâh. 




Selon Aïcha ip le Messager d'Allah §§ a dit: "...Celui qui lit péniblement^ 
v le Coran et en hésitant dans sa lecture aura quand même deux salaires ^ 
k (une joie dans ce monde et une joie dans l'autre). Hadith Unanimement ^ 

[ Reconnu Authentique 
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LES SOURATES LUES PENDANT LA PRIERE 


LA SOURATE FATIHA 

iO 


mm 




5-Juîl £>j 4} JLüJl 


,VJÜI a «j dUU 4' t ^ 

IjJjàl ‘woCUlo iiljlj JJL*j liljl 

î£ x 0 x 

.<* 5JÜJI Nj 

TRADUCTION : 

1. Au nom d’Allah, le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux. 

2. Louange à Allah, Seigneur de l’univers. 

3. Le Tout Miséricordieux, le Très Miséricordieux, 

4. Maître du Jour de la rétribution. 

5. C’eét Toi [Seul] que nous adorons, et c’e£t Toi [Seul] dont nous im¬ 
plorons secours. 

6. Guide-nous dans le droit chemin, 

7. Le chemin de ceux que Tu as comblés de faveurs, non pas de ceux qui 

ont encouru Ta colère, ni des égarés. 
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LES SOURATES LUES PENDANT LA PRIERE 


SOURATE AL-FIL : L'ELEPHANT 






JJJI oUviL dU, Jü j; Jl 
JA)U Ç5? (Ut 

ô- J4 >> r# 

• 44 J <-JL^2J*S ^_Lc>tô 44 


SOURATE AL QURAICH : LES QURAICH 


&i}\ "ÛJ~j I <jîi^ 

44 cu^Jl IJla uj I qJdiJli 44 c-âlJaJU 

\ / / «♦+ 4 V >«✓ ♦ V* \ / ^ >✓ 

x ^ 0 / &S 

■i^y/y- Cyt ç-£*\j ^yr lyt cS4^ 
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LES SOURATES LUES PENDANT LA PRIERE 


SOURATE AL-MA'UN : L'USTENSILE 


cLUJi ^jJL> cJljl 

p-* 0^^-^ Jo* < r ) 

,^V^> (1)^pL^Jl 


SOURATE AL-KAWTHAR : L’ABONDANCE 




0 y / / 


>r)> ÿ>ù\J dljjJ J_^4^ JJÎJSÜI ilUJapI Ul 

.44 ÿ?i\ > ilili 01 
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LES SOURATES LUES PENDANT LA PRIERE 


SOURATE AL-KAFIRUN : LES MECREANTS 




jJdJu L a JJLpI *)! Lgjl Ij 

La JjIp üi JJLpj L« ÔjJlAæ ^j 

x r ^ ' 

JJ ^ JJ ^ P'—*' / JJ q/ ^ ^ ^ JJ Q 

<^o^> »a*Lp1 Lo ^%jol 

•4^ od^ L^J 


SOURATE AN-NASR : LE SECOURS 


J& 


JmÙ\ cijj çpà\j û\ y^> & \l\ 


0 ^ JJ 


^ 0 


Jl4j>cj <^y)> U-Ijil 4Ji)l ^ (1) 

/ W'/ / ♦♦ 

.<^r)> Lljp (jlS* 4j| cLbj 
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SOURATE AL-IKHLAS : LE MONOTHEISME PUR 




Jjü 


O ï 


IwiJl Ü)l {\} Jj ~I Ü)l ji JJ 


\j& «J cM (4J < T > üy. r'i 
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LES SOURATES LUES PENDANT LA PRIERE 


SOURATE AL FALAQ : L’AUBE NAISSANTE 

m?M —^ 

<^ l/t vjh 44 ^ 


^ 0 J 


* ° 


y* <j*j 4 r > 4â> 'M >- l/tj 4 r > 

x ^ / 

ISj Jl^U- ys> ^ytJ 4*4 *4*-^ oliLalil 


SOURATE AN NAS : LES HUMAINS 




' 0 * 


4 Y 4 44* 4'4 4*4 4**' l4 

£jA 4?4 (J^ÛI 41 

/ 

JJ^ ^ <* 

/ H / W 

.^n^^llllj 4>J| 
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AYAT AL KOURSI ( LE VERSET DU TRONE ) 




ôi^U ^ J&\ Ü\ V il)! 

^ Uj ^ L 4J j»jj ^j <C**> 

4jiu NI Xüp iüj ^JJI il ^ ^jNl 

y.j c lsj ^ " 

^ éLi Uj Ni 4 jUp ?(^Uj 

oi jj N j c t P>jNlj ol>Ul!l 
.^Yû^i-ksül *UJIy,j £ 14LU 

TRADUCTION : 

Allah ! Point de divinité à part Lui, le Vivant, Celui qui subsiste par 
Lui-même « al Qayyum ». Ni somnolence ni sommeil ne Le saisissent. 
A lui appartient tout ce qui e^t dans les cieux et sur la terre. Qui peut in¬ 
tercéder auprès de Lui sans Sa permission ? Il connaît leur passé et leur 
futur. Et, de Sa science, ils n’embrassent que ce qu’il veut. Son Trône 
“Kursiy” déborde les cieux et la terre, dont la garde ne Lui coûte aucune 
peine. Et II e£t le Très Haut, le Très Grand. 
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Les obligations que chaque 
Musulman doit connaitre 


A 


A-Les six piliers de la foi islamique: 

1. Croire en un Dieu Unique, Seul et In¬ 
comparable 

2. Croire aux Anges 

3. Croire aux livres sacrés 

4. Croire aux prophètes 

5. Croire au Jour du Jugement dernier 

6. Et croire à l'autorité suprême de Dieu sur 
le destin de l'homme; à la vie après la 
mort 

B-Les cinq piliers de l’islam: 

1. La foi en Allah: croire en l’unicité 
d’Allah, ne croire qu’en Allah (sans 
associé), croire également en Son 
Messager Muhammad 38 . 

2. Accomplir la prière: accomplir les 
cinq prières quotidiennes. 

3. Le jeûne: effectuer convenablement le 
jeûne durant le mois de Ramadan. 

4. L’aumône: donner l’aumône en fonc¬ 
tion de la mesure de ses biens. 

5. Le pèlerinage à La Mecque: aller à la 
Mecque au moins une fois dans sa vie. 
Le pèlerinage à La Mecque e& l’un 
des piliers qui n’e^t pas explicitement 
obligatoire (en étant soumis selon les 
moyens de chacun) à l’in&ar des qua¬ 
tre autres piliers qui, eux, sont absolu¬ 
ment incontournables et obligatoires. 


C-Les obligations (wajib) de l’ablu¬ 
tion: 

1. L’intention. 

2. Se laver complètement le visage 
jusqu’à la limite des cheveux ainsi 
que les oreilles. 

3. Se laver au moins une fois les bras à 
partir de la main jusqu’au coude. 

4. Passer les deux mains humides sur la 
tête en frottant légèrement. 

5. Se laver au moins une fois les pieds 
jusqu’aux chevilles. 

6. Paire l’ablution du début jusqu’à la fin 
sans interruption. 

7. Prendre le soin de bien frotter les par¬ 
ties prescrites du corps et non pas pas¬ 
ser simplement de l’eau. 

D-Les recommandations de la grande 
ablution? 

1. L’intention 

2. Paire la petite ablution et se laver en¬ 
suite entièrement le corps sans inter¬ 
ruption 

3. Se frotter le corps 

4. S’assurer que l’eau pénètre les régions 
situées entre les doigts des mains et 
des pieds 

E-Les recommandations (wajib) du 
tayammum sont au nombre de six. 

1. Pormuler l’intention de se purifier en 
posant les mains sur l’objet. 

2. La terre doit etre propre. 

3. Essuyer respectivement le visage 
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